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De l’épopée de Pinocchio à un jumelage 

consenti? 

SAINT-LÉGIER | 00h29 Une délégation municipale s’est rendue le week-end dernier à Pescia 
(Italie) pour signer un pacte d’amitié entre les deux communes. Le Conseil devra se prononcer 
sur l’acceptation ou non de ce jumelage.  

 

CORBIS | PARC PINOCCHIO Les jardins de la Villa Garzoni se trouvent au village de 
Collodi, dans la ville de Pescia. Un Pinocchio géant sera construit à Saint-Légier, puis 
acheminé à Pescia où il sera érigé sur une grande colline, près du parc thématique. 
COLLODI, MAI 1992  

CHRISTOPHE BOILLAT | 04 Juin 2008 | 00h29 

Tout sourire, Jean de Gautard a ouvert la séance du Conseil communal, lundi soir, par «une 
bonne nouvelle»: «Le Pinocchio géant érigé sur notre commune a eu des effets impossibles à 
envisager à l’époque. Surtout avec toutes les difficultés rencontrées, attaquait le syndic. 
Toutefois, une délégation de la Municipalité, composée de Dominique Epp, Gérald Gygli et 
moi-même, s’est rendue ce week-end à Pescia, dans une région particulièrement agréable».  

Cette ville toscane de 20?000 âmes, située entre Pise et Florence abrite le village de Collodi, 
où se trouve le parc thématique consacré à Pinocchio. Collodi étant le village natal de la mère 
de Carlo Lorenzini, auteur de ce bijou de la littérature enfantine. Avant de prendre le nom 
dudit village comme pseudonyme.  

Conseiller fâché 

«Nous avons été reçus magnifiquement par les autorités de Pescia et par les responsables du 
Parc de Pinocchio, qui nous ont offert de nombreux cadeaux. Dimanche matin, vers 11?h, 
nous avons signé avec la Municipalité de Pescia un pacte d’amitié. Il appartiendra plus tard au 
Conseil communal de se prononcer», conclut Jean de Gautard. Renseignements pris auprès de 
lui à l’issue de la séance, «pacte d’amitié» signifie «jumelage» en italien.  

Conseiller libéral, Jean Dupraz, très en verve lundi soir, a attendu la fin des débats pour se 
prononcer. «Un pékin sur la commune fait n’importe quoi. Il érige un premier Pinocchio sans 



autorisation, puis un deuxième, toujours sans autorisation. On le rappelle à l’ordre, rien n’y 
fait. Puis, de guerre lasse, on laisse tomber. Ce Monsieur va désormais passer pour un héros. 
Dans cette affaire, la Municipalité à tort de parader. Il aurait fallu, au contraire, faire profil 
bas.»  

Le «pékin» évoqué par Jean Dupraz, c’est Pierre Volet, patron de l’atelier de charpenterie qui 
a conçu les deux Pinocchio évoqués, et qui est en train d’en construire un encore plus grand 
pour le parc thématique italien. Depuis, le Tyalo est même devenu député radical.  

«C’est son initiative qui lui a permis d’être élu au Grand Conseil», affirmait un conseiller à 
l’issue de la séance. Avant de prédire «un débat animé lors de la présentation du jumelage».  

 


